
14) Pourquoi plutôt se syndiquer à 
la CGT ALJT plutôt qu’à un autre 
syndicat ? 

Là, il serait tentant de se lancer dans une 

réponse du genre "on est les meilleurs, les 

plus forts, etc.". Mais tous les syndicats ont 

leur rôle à jouer, et après ce qu’on a dit sur 

l’unité d’action syndicale, on ne va pas les 

dénigrer. Donc on se contentera de dire que 

la CGT est représentative dans notre  

 
u moins 14 bonnes raisons, 

de NE PAS SE SYNDIQUER 

à la CGT de l’ALJT . 

branche et donc négocie au niveau national la 

convention collective HLA et à Uniformation, et 

à l’ALJT ! 

1) Je veux rester indépendante et 
garder ma liberté d'action. 

 
En adhérant à notre syndicat vous   

resterez aussi indépendant que vous l’avez 

toujours été, sinon encore plus 

particulièrement des pressions que peut  

exercer sur vous votre employeur. Et si 

vous ne vous sentez pas à l’aise dans le 

syndicat, vous gardez la liberté d’en partir 

quand bon vous semble. 

 

1) Je n’ai pas envie qu’on m’or- 
donne de faire grève. 

 
A la CGT ALJT, personne ne vous   obligera à 

faire quoi que ce soit (à part payer vos 

cotisations !). Toutes les décisions 

concernant d'éventuelles actions sont 

prises démocratiquement et par les gens 

directement concernés. Vous y participez si 

vous êtes convaincu de la nécessité de le 

faire. 

2) Je ne suis pas communiste moi ! 
 

Comme la plupart des adhérents de notre 

syndicat ! Même si, pour des raisons 

historiques, la CGT est la Confédération où 

les communistes se sont traditionnellement 

syndiqués, aujourd’hui elle est totalement 

pluraliste. A la CGT ALJT, vous trouverez 

des gens de toutes les opinions politiques 

et philosophiques (plutôt de gauche que de 

droite, il est vrai) et à tous les niveaux de 

responsabilité. 

 

3) Les syndicats, c'est une idée 
dépassée. 

 
Les syndicats seront dépassés le jour (assez 

lointain sans doute) où il n'y aura plus 

d’employeurs et où les salariés n'auront 

plus d'intérêts à défendre. Cela dit, il est 

parfaitement vrai que le syndicalisme a 

besoin d’être modernisé et rénové. En 

adhérant, vous pourrez y participer. 

 

Vous trouverez une organisation à taille humaine, plutôt réactive, un espace 

d’expression, de réflexion et de résistance, d’Éducation populaire sur le droit 

du travail, des gens ouverts mais engagés, et prêts à vous accueillir ! 

Sans syndiqué·s, il n’y a pas de syndicats... Si vous pensez que les syndicats 

sont, malgré tout, utiles, même s’ils sont perfectibles... Il faut bien que 

quelqu’un y adhère ! 
 

Alors, pourquoi pas vous ? 
Prendre contact avec un syndicat peut être un premier pas ... 
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4) Je n'ai pas le temps de militer. 
 

En prenant votre carte au syndicat, vous 

n’entrez pas dans une organisation de 

guérilleros ! Vous participerez aux activités 

du syndicat autant (ou aussi peu) que vous 

en avez envie. 

 

5) Les syndicats sont trop divisés ! 
 

Même si les confédérations sont parfois 

unies sur des positions communes, la 

division syndicale reste une réalité en 

France, et c’est probablement une des 

raisons de leur affaiblissement relatif. A la 

CGT ALJT, nous sommes résolument pour 

l’unité d’action avec les autres syndicats à 

chaque fois que c’est possible, mais sur des 

bases claires, c’est-à-dire à chaque fois que 

cela est dans l’intérêt des salariés de notre 

secteur. 

 

6) Ça coûte trop cher ! 
 

1% de votre salaire net, ça peut sembler 

beaucoup à payer. Mais c’est la garantie 

de notre indépendance   et   la   totalité de 

l’argent de vos cotisations sert au 

fonctionnement concret de notre syndicat, 

dans un seul but : défendre les intérêts 

des salariés. Sans compter que depuis 

2012, 66% du montant de votre cotisation 

annuelle bénéficie d’un crédit d’impôt ; 

nous vous fournissons une attestation à    cet 

effet. 

7) Il n’y a pas de problème dans 
ma structure, on n’a pas vraiment 
besoin d’un syndicat. 

 
Peut-être, mais si vous attendez que les 

choses commencent à mal tourner, il sera 

sans doute trop tard. Et même dans les 

boîtes « sympas », il y a bien souvent des 

problèmes à régler, des revendications, 

même mineures, à défendre, des droits 

à mieux connaître. Avec le syndicat, vous 

défendez vos intérêts ensemble, au lieu de 

vous débrouiller tout seul face à votre 

employeur. Et vous êtes assurés du soutien 

et  de l’expérience de tous les autres  salariés 

du syndicat. 

 

8) La CGT est trop politisée, elle 
met les associations en danger par 
son « jusqu’au boutisme » !!! 

 
Vieille rengaine parfois répandue par les 

fédérations les plus rétrogrades de nos 

branches. Au contraire, nous voulons 

défendre les valeurs toujours actuelles de 

l’Éducation populaire et les appliquer en 

interne comme en direction de nos publics. 

Nous ne sommes pas « anti-patrons » en 

soi. Ce qui nous intéresse, ce sont les droits 

et la dignité des salarié.es de notre secteur 

! Nous voulons simplement que les 

salarié.es  aient leur mot à dire quand des 

décisions qui les concernent sont prises. 

9) Dans la métallurgie ou la 
chimie, OK.  Mais dans les 
associations,  le syndicalisme ne 
sert à rien. 

 
Ça peut surprendre, mais il y a plus de 

salarié.es dans nos secteurs professionnels 

(plus de 800 000) que dans la chimie ! Et 

le rôle que jouent les salarié.es de nos 

organisations sociales, sportives ou 

culturelles est d’une importance éducative 

énorme. Raison de plus pour améliorer   

les salaires et les conditions de travail de 

ces travailleurs, qui sont la plupart du 

temps peu reconnus, très mal payés et trop 

souvent à temps (très) partiel. Pour cela, il 

faut renforcer les syndicats de notre  

branche. 

 
 

 
10) Même si j’adhère au syndicat, 
ça ne m’apporte aucun avantage 
concret 

 
Conseils juridiques gratuits aux 

permanences de l’UD CGT ; les  formations 

syndicales ; contact et solidarité avec les 

autres salariés qui travaillent dans votre 

branche ; infos régulières par la revue 

nationale «Ensemble », consultations 

gratuites dans les   cabinets   d’avocats qui 

travaillent avec la CGT. Adhérer à un 

syndicat n’apporte pas que des avantages 

"idéalistes" ! 

 

11) Les bureaucrates des syndicats 
sont coupés des réalités. 

 
Ça peut arriver dans n’importe quelle 

organisation, mais à la CGT ALJT, les 

militants que vous rencontrerez, les élus, 

les membres des CSE etc. sont tous des 

gens qui travaillent dans l’association, qui 

connaissent très bien les problèmes qu’on 

y rencontre, et qui donnent de leur        temps 

libre pour participer aux activités 

syndicales. 

 

12) De toute façon, les syndicats 
sont trop faibles dans notre 
secteur pour être efficaces. 

 
Trop faibles, ça c’est sûr ! Par rapport au 

nombre de salariés qui travaillent dans  le 

secteur,   le    taux de syndicalisation est 

effectivement très bas. Et certains 

employeurs en profitent pour refuser 

beaucoup de nos revendications. Mais si 

notre syndicat était plus fort, cela nous 

permettrait d’être  plus entendus, de nous 

défendre beaucoup mieux, et donc 

d’obtenir ensemble des conditions de 

travail bien meilleures, bien plus dignes et 

surtout beaucoup moins précaires. 


